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L' An fixième de la Liberté BATAVE. 





De Gìnes, le 11. Février. 
A préfence du Genrat en chef 
Maffena nous fait efpérer , que 
nous recevrons bientôt des 
Subfittances, qui manguent au- 
tant àl' Armée quw’aux Habitans 
de Gènes. Cetie même prefence 
de calme auf un peu les inquiétu- 
RE, AUE nous caufent les dispofitions de 
-ANEmI, 1l eft certain, que les Troupes , que 
celui-ci a reporttes en Toscane „ fe ra d ro- 
chent de 1a Rivière du Levant 4 Enden, ue 
eelles » Qui s'étoient retirées en bombere 
Feviennent À Zorsone, Alexandrie & Novi. 
ed Annonce, que VEnnemi veur diriger 
SPérations contre notre Ville: En fe 
Baene du côté de VOrient , it 
ee € devoucs Auxilicires dans les 
zt nk de la Vallée de Fontana - Bona 
n 7 dn Rapallo, Dans cette Contrée, 
re pi Pendant cet Hyver une Infur- 
di Pe ie formidable , tant Par la fureur 
pen Den Sne que par le ‚voilinsge des 
des An « EuUX-c1 ont dzbord fourni 
bon dai des Hommes 
8 ontana - Bona, qui 
finee fecours & de cette elpee ne 
onde ee À tous les efforts des Francois 
cipa Ron Been Ils ont formé leur prin- 
Bed REN ement dens le lieu , dit ta Plui- 
fusca Ae Maintenant les Frangois en- 
Pes, qu r Vallé: Avec un nombre de Trou- 
hoed il ne crotte plus que fuffifant 
Gouverne ge jievolte, „Cependant le 
emplover L fore cREral Marbar, avant 
de Ia er ont voulu tenter Ìa 
Ei B m. Ce General leur a 
les exhork 4 Á dmation, dans laquelle il 
evoir, sij. A, tout de fuite dans le 
Châtiment: 1 ie gen Red 
esi. Sr WK, qu'il ne confondra p:s 
vile ese Lives les coupables, & in. 
dee Reba. iens honnêtes à fe fsparer 
Ee es & a fe préfenter aux Gent: 
ee Bnn I promet de rendre za 
a eer € juftice a tous ceux QUI auroient 
Plaindre dc fes Coempatriotes, ” 


De BERNE, de 26. Berrier, 

Le Minifttre Erangois, Reinta-d, arrivé 
lei le ge. de ce muis, a Gre fire, le lette 
demain, fa vifite ceux Membres de la Come 
mijfan- Exdcutive, Ou avoitpréperé un pe- 
tit Feftin à VEpoufe du Minittre pour le 
jour de fun arrivée, qui fe trouvuit écre auf 
celui de (a Féte. Le Chargé-d' Affaires Pie 
chon ne tardera pas à préfent à quitter Bere 
ne, fa miffion étant finie par lacrivée du 
Citoyen Reinhard. 

Peu s'eneft faltu, à ce qu'on écrit de Zu- 
rich, qu'on n'yaitété témoin, le 22, de ce 
mois, d'une Cmeute terrible, Des Soldats 
Frangois, en Garnifon dans cette Ville, fue 
rieux de ne point recevoir leur Préc, fe 
font rendus fur la Place publique, répandant 
p:r-tout la terreur Gc menagantd'incendiee 
la Ville, fi on nelespeyoitaufli-tôt. Dans 
le premier moment d'effervefcence , les Of- 
ficiers ne pouvoient rien fur eux; is doivent 
même avoir infultéun Général: Mis enfuite 
ils fe font laiflés appzifer, & ont paru {@ 
répentir de leur emportemtent. 

Veici la fin del’ Analyfe du Mémoire, adres- 
fé le 30. Janvier dernier par plufieurs Glréverr 
au Gouvernement de France,dens te bur de 
Fecouvrer leur Andependouce à la Paix d8 
Continent. 


» Le 14. Avril 1798, le Réfident de Francs, 
Feliz Despories, euvu ya uut Nure falm:nante 
au Gouvernement de Genève. Hi y annongoits 
» que les plus grands malheurs alloicat fouu- 
» dre fur la République de Genive, au feim 
de lagueile exiftoit une Factiva déteftabie, 
cumpoviée d' Hommes couverisde faug & de 
bouë, qui venoient d'organifer ie maflscreg 
incendie & le pillage ; que, cete Conipà 
ratton devant Cclater au premier menen: e 
1} n°y avoit plus de fûreté, dans Geadve, 
s… Dt pour ie Rélidenrt de Prance, ni puur tes 
» Ainis des Frangois. &. Xe. *” Lus Génée 
wois, qur ne formorent plus alors qu'un cocuf 
& qu'une ame, rédoub:erent d'inrgaation. 
On n'a jamais pa donner aucun indice de Ia 
een Contpiration ; mais cette Note éroit 

e préiude c*an ae d'aucorité, qui jusqu'àce 
momeut n'avoit éé mis ER uiage que par 
des Zyrans, ** 


Ne 
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es Te terdemaïn, 15. Avril, entre 11. heu 
res X inmid: , on vit entrer dans Geaêvs ie Gi- 
néraì de Brigade Girard, dit Wicur, avec 
16 a. rauyeis en wmes , qui s'emparêrent 
des Porses. de I'Ilôrel -de- Voile, &c. On en- 
vore ue Depuration à Despurtes, pourlatde- 
aruurder des celeireaffe neus. Lirépondit, © que 
la Ceroraaon Extraordinaire , zommee le 
15. Murs pour waiter ave tui, Pendermoit 
avec Pes lemearss qu'il avoir vaulu MET 
„les Gänévois, Amis des Franrois, ù nitie 
so Ue fe deelarers & que, fi la resnion a'étoic 
zo pes tiemédiatemCus prononsée , il ne vé- 
s penudeit plus de rien. °* Auüii-tòt Destor- 
tes Cnveyt metere les feellés tur deux Cerctes, 
moUmeni cur celui oh s’uueimblorent tes Dé- 
putés ae tous les Cercies. *’ 

… Gependant les Membres de la Commiilien 
Exrruorainaire cherchoient à te réunir: Es 
pucest e:fin parvenir àl WOel-de- Viile, où 
IN ouvrssrent leur StAnce. Mais que taire au 
Dulien deus Bryoanestes® La eraines de voir 
Eondre un dötuge de nraux fur ton Pays lui fic 
consentir à tout ce que D.spertesvouiut, Der 
taiteft né un Frit de reunion, Quit n'a ja- 

atis Cr Canctisané par le Peuple Gdaldvois, 
& que nérumeias le Direttvire porua à la Can- 
Kion du Conteil des Crnf-eenis, le 14. Mat 
1790, & A celle du Conteii des Anciens, le 
re. du meme mois. ” 

… C'est ainti qu'on a dispofé de Genève com- 
me les Sergneurs Féosdaux dinpoïvient jadis de 
teurs. Bsclaves. Jamais les Gendeoes wont 
donrt des fujers dee micontentement ata Frun- 
ce. Aucune Pédicion authentique de réunion. 
n'a éré faite. La Commitliun-Exaaurdinaire 
n’avoit pas des Pouvoirs , pour igner un DZ ai- 
ri de reunion: Elie a été forcée, cette réu- 
nivi: & Ie Penpte n'y ajainameunfendi. C'eit 
par cetre vaifonque, lorsque la nouvelle Con- 
tretiou Frangoift a dré préfentée aux Genee 
mois. iis n'onz point voré fur ce Padte , guoiqu’il 
div: faire, is Vefpèreat „ le bonheur de 
ha France? Eis n'ont domt vord fac une cho- 
fe, qui ne les regardote point, ils font tou- 
jenrs Citoyens de ta Réoubligue de fren:ve, 
tant que la réunion ne fera pas désalc, & als 
eemeureront jusqa’alors dans un crat perma- 
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„. 


pent de proteftanon contrelaréunion Forcée.””. 


On dra peut-être, que cela eft unc: ma- 


noeuvre des Ennemis de la Frasace , au moment. 


gui zvoifinent Gluéves mais les Géndwois dé- 
clarent, gee ce neft point pour le moment 
prcfent. qu'ils réclament leur Endepeurdanece 
e'ft Feuwiement pour celui de la Peir Conti- 
mentale: Tis s'adreffent à ce fujer à honupar- 
te. Qui. en p Tinca Ginêve en 1797; dans 
fen vovage à Rafluilt , & voyant elan du Peu- 
ple, pronones ces paroles mémorabtes. 
Teroir àdéfirer Cârt-il aux Gindwois) que 
la Franse pùt être: entourée par une cein- 
wore de Révub ignes fembrabses 3 la vôere: 
 Hetndersndanes de la R'publique de G4- 
se Mivc imparte à la R&pubiiquc brangaifs: 
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vu les Froupes ennemies font près des Monts. 
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&, fi elle n'exiftait pas, fB 
cider: Aana vous poinrez court) od 
protection & attachemeat du Gouverle dg 
 Frenpers.” Les Geadvvis fe Lucenteg 
noparte nthéfitera pas a demander a:fX 
Au:oritës Prunpvijes, chistes de Ladorn 
de da Lorslaléerarativn [olemnetle , 
‚, Ré) wbiigue de Geneve fera rein: tgrét 
„ Pexercice de zes Droius « de ta Souv 
té, autli-tòr pres ia Zur Continent g 
EXTRAIT dès Nourbies de PE 
jusqu'au 12. Venrofe (3. Afab 
„Lr däliberariva du? inzat Cf lj 
jet de Lui, relruf à lacloru e de Ib 
des Kuugrés, C& gue nous avon; znfé 
notre Guzetie Ne XVI) merite qu'on é 
fervelefouvenir. Quoijte ce Projets 
avoir cté di-curé le 6. & ie 8. de ce ul 
les Lrijuus , zit Gré approuvs ce derel 
per eux à une mrjorité de 84. coll 
Voix, il 2 né-nmoins twuflert, dans lef 
ce Corps, plus de courradiëtion que cé 
proubution presqu'unanime ne feroit 
mer. D'abord ie R-pporczur Andre 
me, meter; fon. Avis [-vorable, & & 
les Tribuns Gay & Chataud- Land 
tout, fe font dievés avec Force cO& 
Projet: Ce mett pas qu'ils „aient € 
en ce qu'il Fermoir la Lite des Ei 
mais au couusire ils n'ont pu agr 
dispoûtious acceflwires , qui leur f 
foient ou trep 1igoureüfes encore, € 
juttes, en prruculier parce qu'elles 
tiennent far cette Lille evux qui v Ô 


Ad 


Euéenrif’, c'eil-à- dire, de vAutorif 
me, qui enfuite étoit juge de la VA 
des inferipsions, & prree qwelles 3 
fent tous ‘es Fraupois a de nouvellff 
nounci: tions, en fhatuentindehaiment se 
ceux qui ont emigré avant Vinwoë 
„de la präfente Conttiturion, & 
» fuut pas iaferies, s'ils foct préverijj 
sn Migration, feroat jugés par 
ss Haux ordiarires. © Voict les reitek 
que cette discuilion du 7Zriarvata tal5 
à up de gos plus judicieux J-urn0l| 

se La discuflien, gui vient Luvoit L: 
Tribuiet twuehast Ja c.Ôrure de ta fj 4 
Emigress ds peur uinf dren chun? ig 
we vette AF md!ëe. Oner on les M. mah 
avvient Pitvu jurpres-dië les mroens je Nt 
au GeuvernGnens, feston'r le Pra7ë ] 
aver taste Dirpetuolitd gei les card 
Pandis qué ceux qui ont tenjuurs Ad 3 
lusvi fa mitehe, ant paru secarter 
ure 


: 


WLUNSERES og Por Veppofer d le Hi, 
pole. Ou faurroit presse Cui. 
Fut que le Preter n'ifl pes parfaitd 
{asma aux vuds bienfeijantes, 140 ke 








He: 


ROMENT 2 moutrdes jnign'ò ce mamet. Mais, 
Eed 0. Á SC dl dj cult Je Leirt Zur ies 
en nae boi, gui corteilie ten? d'inseréts 
go gui Sudapte à tant de virconflanees 
£mplijudes, gut menage également & le pré 
we SE le pafle, FS l'uvenir, gur Dit en wê- 
Deen numimne X Poliugue, jufe & fuer, 
En Laus les principes du CG uvernentr. st 
kt is S aurr les ob\gatigns que lui ont, en 
er eilte a Dd bni’ es : 
RE El Jort: , bapofves fes Pt dddeefsers, on 
„de UE ë / 
Db en Pa; Sétouner ie aA ce nouTrar 
erik Rot Pollicitd depuis fl longtems, & geil 
dn en diane & accorder, il foir velit envorg 
qu AE {races de ces nombdreufes iu-quitds, 
En fi driicie de Êuire disparokre toutes 
fin. VIS. Lu ture de eerte Lette. gui fut 
B II8tems OuVerle eer es i° , 
stnnims ere 2 COH un gore pour Ene 
pT GS tes Perfonnes F lex Korner. oui 
rit conse tm. des foupi rn 
Vun rad Vslea Rie 
Ep MIC, villt ve pil Fur voir fur 
2e dttijs le Prajer dn Coustsrne: ej 
GE Ju Foie vi roevernement ; voilà 
en faflurèr tous les pe d ) 
Li intentions; voilà @ Ed 
de la veconnoifané: fd Parottredigng 
Zaïlsd'exscurion, Ml fauross Qhant aux de- 
C Mime e/prit croire fans doute „que 
Tur il jl dd infpird Ja ré ati 
@ Une des injaltiecs "4 Peparation 
anne lultices tes plus fe 
8tmifvit le France diri r pe 
; BS toutes les julkices sera Vacconplijement 
° „NEES Partielles, & fruuru étre 


CULrc Luns Ër 
minutienz, edtuble fans érre 
bs 


Dn tous les temopéramens 
Eer frae gn y 1 
beriflen dens 1u rédabtlon, 


Oa » Rn 

dn 1e pent cependst QW applaundie à 
gu” 2e UL Ont combertu le Peeter he 
hi on beurs pernrijg hk st « Pirce 
Ë5 de le jidieg en DAS Pemolir toutes les 

Ó le de Eih- df 

‚con luite, "bs ont d ed Pebmanitd, Dur aette 
VErlgires Gr len oi Adela Ôrouwd d leurs Ad- 
au Bouvecaamen. Gstradeurs, ge Cefbmoins 
hs CELMEN: qu'ils song ‚ 
7 ik E, Le - 5 
{en MRSE aux dkaitions cue de 
fe Sleff var tnmer di bien er Â en 
Se. par RM Ns not Par En 
ZOE re (outanir fe 
CFS An erergrt ra de 
tes ge 
8 . re kl te 
Dies le Paire vo 
Eeau fi Chau tem 
MENS Leurs 
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VELDT sg Pils Tone 
SONnErations. Meis 
Svarroat certaine ; 
SORE CET! Aijen. nl 
zere 5 dele AED teld . ee hi 
ER Gnprerds tui d'avoir fou 
Bk le Projet. Leurs em vorte- 
deel Ne tba: hel K ! eld B Pagance de le rs 
Drion ain WIEgSration we leurs Die- 
dain Veatrer dense Ee ld 
Des t rs vd e Tux 
ersm me gwils fe cenfitnenn 4 ere ment s 
Ë So drs les po Tnn en 
Fess an pe ene 4 Mi beeplus Revolutionnai- 
EAN La des Pammiond d fi ng 
nice @ matnsen ER gee plus indd 
SNE aPrdnarde Lie ” À bk Tais les Viens” com- 
Ides hed OENCCE marière par tee ATem. 
En ven CES fhrafesnufees & A 
gen ol HEA Ehrodn tes „fans dudeur 
E d Hi eer Dfinfeursdu Pot. ” 
’ LePendent te (2 ent ; céda 
CP M te Gau verzenorent ; Cétant 


en 
Tea pa. en. 
Per N Popiaton piblique sa 4 


Wren en: 
Nene - 7 
an: Porter aar aomrvet 


EE NA 
my Wi mrvufes 


Ee lentes 
Bodrante: j 
TiN qu! 


ede Eoix contre led Ess. 
sOAssrne les Membrescde Pb Afems 


vdaleufes- Zone 


noi bar Fo hles-: 


edoueiff.. 


Avocats. 


_Eavotr convoorn, das Jeu Pây:s de las eon) 


« 


Pi 


Blée-Con?itiu zite, qui ont dû fuïc > Weese, 
aiait Ju'ou le verra par te R:pport dt Ag 
rèct y relatifs, & que voici, ” 


Rarror tT fait arm Confuls bar le Ali- 

niffre de la Police. 

…, CITOYENS CONsULS», Dans le tu- 
matre des patons, qútehtegirt & prolodgs le 
cours je da: Revolutron': fous Kinthueuee des 
préiugds, gui fe Jortattachtsà plutieurs de Jes 
VON ENEEE iet beaucoup Verreurs qu'on 4 

hel 4 « 
fenties , fas ofer les réparers 1 en eit d'au- 
tres, qui n'ont pts mine été fenties. Aur 
jourd’hai que la force de la R$nublique s'ap- 
pbygiue toute entière a ta confervarion du bien „ 
dta réearation du. mal, dénonre: par Vexué- 
riencrs aujvurdhur que Ja medêrarion. ce 
„fojr deverues les conditions des plus 
ier de rnntrensih ive Pulitigucs gé- 
ne EEIE doit dre voatiderde vomine une partie 
etfengielte de la juftice, quand elle eft compâ- 
tible avee Vintérct de la Patrie. ii B 

‚… Sur la Lette, où fou: inferits les noms des 
plus ierbvonctliadles Ennemts de la Républi- 
que, lett des voms, que IES Amis tes. piUS 
vrus & le Plus conttans de la Libereé s'éion- 
nent & recht dy Hire, C'eti. bien moras 
la haine que erreur, qu'on pent accuter d'a- 
voir tfacs ces noms fur une Latte, qur n'eût 
jamais dû-les porte”; mais, fì ies Deéfenfeurs 
d'une République naiflanie puren: être entrat- 
nés par un zdle ombrageuz à s'exaggórer le 
nombre de leurs: Ennemis, s'ils purear qucl- 
anef vis devenir izjiftes par foêblefs, le Gou- 
vernement de la République confolidén’a point 
à craiidre ced EZgur: ment, 

…… Darvent-iis Gtre confidérés comme Emis 
grés, & leurs mouis doivent -ils refter fur lee 
Ertte „ceux qur pur-tout, & dan: toute ladu- 
réc de leur exil, ont honoré, par leur con- 
duite , une Patrie qui Jes avoit abiurés-, &- 
vui f» Togt wdoantrés:dignes du titre de Franny 
gels danscteslieuw aux Spognes, où ve uure: 
prov. ujuoie toutes les harnes Straus bps périls ? 
Ceux qu ontconftamment méritg Vefiige dué 
à quiconque, ure fois divaug àu-e Caufe ho- 
nor bie, lui garde fes veux & fes farulrés,” 
maluré tes matheurs, dont eet dré pour ak 
la fource ou te prérexte * Ceux qui, dins vole, 
tes tes Conuréesoù ils ont porté ie regrer d's 
Voir perdn ieur Parrie, ont traumvé … dans les, 
Emnigrés volontaires, d's Barger. vintens „ 
des Porfseareurs achernd- ? Ceux» chfin, 'quië 
Ont expid dans Ies Cacltor éerangers le tort 






qitte de Ta L.ber 2 °° ok 

s… Vons ne wenferez PAS, CAUTAYrENS 
Eorsyrs. que des Hemmes de,en ca gâpre 
Muths e &e jutkemeot vonfont, iv deg 
Élres evil, ui Ientegr pas ud 2 Eke 
Ia pltië, few rein Spardbie de ke 
me. Sorte Adu T& HomnBst HAU «sne 
Vous u cer, XC gue e VOETS der, HES mem 
LA otters ib ik Ho nbke Hum ak or visit 
"Rumbre mer ajouec Hers devies, vo ntir- 








mre deurs Ütrés à vorre générofité. Je me fuís 
perfuadeé, qu'il importon autdus4 la gloire qu'à 
la juftice du Gouvernement, que nul Frangois, 
digne encore de ce nom, n'ai befoin de imen- 
dier un afyle dans une Terre érrangdre; & 

ue les Emigrésne puittenrs’atfocier ceuxs jue 
les Défenfeurs de la Liberté Frangoije cum- 
ptêrent dans leurs rangs, lors de leurs pre- 
miers Comhbats contre le Despotisme. * 

„,-Objeteroit-on, queles Hommes dont ils 
s"agiteurent des toets? mais leurs torts ne font- 
ils pas abfoùs par le malheur, & par la haiae 
des Enneumis de la République? Les Emigrés 
pourront - ils regarder comme un préfege fcvo- 
rable pour cux, comme un gage derpérince, 
la radiation de quelques noms, qui ne méri- 
zèrcnt jamais l'affront d'erre atlociës aux leurs ? 
Non, CtTOYENs CoNsULs; & la Litte 
des Emigr?s fera d'autant plus irrévocable- 
ment arrètie, qu’elie ne contiendra que des 
noms connus & chers au Despotisme. La me- 
furc la plus févère & la plus folemuelle, que 
vous puifhez employer contre les véritables 
Emigrés, c'eft d'ifoler d'eux un petit nombre 
A'Hommes , honorés par des efforts pour la 
Caufe de la Liberté, par une conduite giud- 
reufe, & par d'injuites maiheurs, * 

Arrêté dui. Ventofe (2. Mars) an 8. 
„, bes Confuls de la République, voulant 
prononcer fur le fort des Franpois qui, les 
premiers ‚ Feconnurent & proctamêrent à 
1ATemblée Conflituante les principes del" £- 
galité, arrétent ce qui fuit: *° 
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Par ordre de Sa Majefté le Roi de Pruffe, fes Banguiers Conen & Comp. 4 
Avril prochain & jours fuivans, il fera rembourfé au Compi® 


fem, qu au premier 


Caitliers Bcr & LonrewvyKs dà AMSTERDAM, les Ubligations de "Emprun 
Fait àleur Compto'r en 1794, forties par Tirage, fravoir, des N-* Gor. à 8oo, N° 
EP azor. à 2400. fur Jesquelles Obligations aucuns intéréts ultérieurs né A 
Les dits Catffiers va-werost aufi an payement des Couposs ig 
térér du dit Emprunt payables au 1. Avril prochain, ì Ö 

SAnRAHAM DE HAAN & Fils d'AMSTERDAM, s'êtant déterminés à fe dófa 

Aur Magafin très-corfidérable en Erifls ou Soyeries des Indes, foit cn gros ou pat 
«les, de même que par Pidce, fe recomnandent à la bienveillance des Courtiers ‚ Mart” 
Chacun peut Saffurer de jouïr des plus bas prix 


â 1200, 
payts après la dite éprJue. 


Bouticuïers ® Particuliers, 
Zus psompte expédition. 


Au cas guela Perfonne de JACQUES DaNiK, natif de LA HAYE, & avant fl! 
que féjonr à Loosduinen, puis parti en Vaunde 
vie, ileft prié d'en donner connoifjance à C. DENIiK, ou L. SCuHLLVIS vancS, 
Maasfluis, en qualité d'Exécuteurs d'une Portion d' Heritage à lui dévoluë; &, ”à 
Jon décès, on Price fes Descendants, Sil yena,ou ceux qui peuvent cn donner qwel Li 
formiations lgals, ou des renfeignemens fúrs, de les adreffer aux fus-nomwés EX 
On recompenfern honnétement la peine prife, 

Ma tès-chère © bien-aimée Epoufe, Edel ed NE BrANCHA 
Benreufement accouchte d'un Fils anjourd’hui à une heure C? demie après-midi,J' 
wonnoiffance à mes Parens @ An:is, tant cn ce Pays-ei que dans VEtranger. 


GORCUM, le 5, Mars 1800, 


ERS 
ad LE YDE, au Bureau des 


amie ae Benen mente nenntdhe emtednd 





NoUvELLEs 
za AnRaAnHaMm BLUSSÉ> de Jeune. 
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Anr. 1. Les Membres de parremhiée 4 
flicuaute, inserils Jur vee Lite vvo Euib g 
rejenteront „au Mlenifire de la Police se df 
des Atteflations autbentigness quÌ conflalig 
„o Guus unt voll pour Pecab leunt 4 „i 
2 galtte & Vabotitiuu de la Nobretles g { 
„, R'ont depuis fait aucune Prucftatio® _À 
v> Cun de, qui ait vementt cs pe entld 

Il. Le Mivijfre de ia Poivee- Gererdl 
verra au Minitre de la Juilice, avast lef 
mier Germinal (22 dlurs) proe heins df 
des réclamatiuns & les tetresde chacui d 
dividus, qui crofeont aVur droit à Laft 
tion de cet dries Cos veclamationsd, 
fonmifesàlraamen dela Commigron, crE 
Varrète du 7. de ce mois, & enfiute prfd 
à la décifion définitive des Couruls , co7 
ment au même drrdil. 

UI. Les Membres de 1" ATemblée Conft 
te, qui obtiendront leur v.dinmon, en & 
tion du préfen!, rentreront dans la joli 
de ceux de leurs Biens, qui n'aurovient PD 
wenduss mais ils ne pouremt prétendre À 
cune dAndemnite pour ceux qui Jet 
roient alienés, * 

‚ Uu Arrêté des Confuls du 7.decef 
Caue nous in/érerons dans le Supplén 
etzblit la Commifion mentionnée ci-d 
pour examiner , dans les trois mois fu 
toutes les réclamations faites, avant 
fente époque Conftitutionnelle , par 
dividus inferies ur des Lifles d' Emigf® 
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EN NUMERO XX NS 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le rr. Mars 1800. 


L'An fixieme de la Liberté BaTAve, 


E CONSTANTINOPLE, te 15. Janvier. Mylord Elgin, Ambafadeur Bra 
fannigue, à cxpcai- te 27. du muis dernier un Courier a Londres, chargé ’ À 
ce que l'on,fuppote, de Ja Ratification du Traité dAikence entre V'dnglcte, re 
& la Porrd, Les Membres de la Compagnie de Courmerce Angloife avoient 

tenu préatsbiement plufieurs Conferences enfembie, fur leurs intcrêts Conumerci ux är 
ES Pvinteges de leur Ecbiiffement. Les nouvelles liaitons, qui fe fout turmévs entre 
l Empire Ottoman & la Grande. Bréragne, feront fans doute l'obitacle te plus diiticile à 
lever zux démarches turdives, qu'on die être faites, du côté de la France, pour fe re- 
COncilier avee fon Plus ancien Alli. Il eft toujours queftion d'ouvertures, frites à cer 
fet par le General Kleber , qui commande aêtuellement les Frangoisen Egypte, au Grande 
Vifir, Cependant ce dernier doit n'y avoir pas déféré déöfinieivement , puisqu'on le dig 
en Berche de Jafs far Gaza, pour fuivre foh Expédition. Le Chevalier Sidney Snrithy 
en Attendant, eft allé faire un tour à Jérufalem , pour viiter les Lieux -faints, appareme 
de cette ancienne Vlie seven sanar SU lui a été rendu, au milieu des Reen 
neurs dévors ‚ tels Aar be 5 Cârérjens- Catholiques & ‚par les idee » alie 
€ faire à un Schismarique ou Infidrie Oi de Pelerin, GERE TONS JAI 8 
EXTRAIT d'une Lettre de C Pi anvier 
B Ors NOPLEBE at 25, . 
dn Fn Ga d'heureufes Nouvelles Dour la Porte en Expedition 
Plufieurs Tartares, RE. de pmencé fes opérations contre les Franrois avec fucces. Bf 
tOnduites par des Officiers Anglois en la Porte a recu l'avis, que les Troupes Oom j 
pent emporté d'affaut le Fort el Arisch. L'on fait, qu 


c'eft ; 4 
Ben sr pfge dans le Defert , formant le principal point de communication entre 
ie pen nek Ant comme la clef de cette dernière, l’avoient 


É Tanfois, le regard 

ds beni enP de (in be tout var, dont ils font capables. Le Grand-Vifir, rcfolm 
&mas, & des En pien fait venir une Stande quancité de groffe -Aruillerie de Jaffa, de 
étant entamés ES klaces fortes de ja Syrie, pour battre e/ Arisch en brêche. Les Mars 
€ 2. mille Francoss. le Fort fur fommé de fe rendre. 1 y avoit ure Garmitog 
neois: Le ea Affiëgeans étoitinfinimentfupéricur ; Ics Onvrages ae 
onfe abf’ : von orde Plus délabré. Cependantle Commandant ht unc Rée 
Ene de facgiment né ve, L'on fe décida donc à FAM: il fat livré avec autant d'ardeug 
diene mattres du Fort. Uig dirent Environ 1500, Hommes à Vattaque; mais enfin ils fc ren= 
de V'épée: Le refte fe ft jokr gd ce qui rettoit de Ia Garnifon Frangoife fut pa8é au üb 
Général, qui commandoit 5 UEg À travers ts Aflaillans, les armes à la main. Cependaut la 
Comme les Vi@oi d tOs el Arsch, fue fait Prifonnier; on le conduit à Conflauntinople, 
irbasiees Ottomans Conferveut, à ce qu'il paroit, toujours quelque chofe de 
Alionale , Pon die {He 300, langues , coupécs aux cadavres des Vainr 
‚ a Nouvelle doit avoir quelque cerrimude, puisque la 
a connorffince à tous les Miniftres- Etrangers. qui réfiden: prés 
r î » te VOr COntinué de Jej: a marche pour le Ceire. Dans ce cas 

OQ pourroit encore S attendre à une Bataille , den le bdmaat Kleber, * 

il Hne Lettre de Vienne du 22. Flwrier. 

Allema lerie Baron Kray, nommé an Commandement en chef des Armées Inte 
Court voyage, i} pie. Cron allé faire un Pelt tour en Mongric, fa Purrie: Revenu de ce 
en qualité de Comrat hier d'ici pour fa deïtinstion , acco:apsgue du Comte de Lebrbach, 
fleurs Confeérer mmiffaise de \'E.mpereur. AA remargud, qu'avant fon dévart il a eu plu- 
mn sede Département des Affaires Etrangèêres, d'où l'on inftre, que fon 
En gro ele être intimément lig avec des rapports Politiques. Quoiqu'il es 
onfiane rn Ae grande confidération à ja Cour: L'Empereur lui a marque beau- 
diftinguge, awil ad En é reels de fon eftime, ainfi que poue-fécompenfer les fervicos 
t fait préfent d'u oi kn el lajente, lorsqu'il a eu Elle fon Audience de congé » laf 
prendre le Cornee jd dare n Ans la Hongrie. Comme il paroft indubitable, qu ilva 
Caibie Ezatemen EIER ief de VArmée de VArchiduc Charls, la rerraate de ce Prince 
agve,” Ce ie dE ’ fans QU On frache, sil viendra ici, on s'il fe rendra directement & 
the Téttrogrs | ek COS citconftance n'influë pas, du moins jusqu'à pietent, far Ja mare 
5 85 Rufes. Dijà VArmee du Général Sutvurose eft parvenu au- dela de Trap 


Pu: Vous les préparatifs Font Faits pour fon paflage-par le Gallicie- Occidentale” Et 
eroit plus, que ia Cour de ienze jûge de fon intérêt de pretter davantage le reeour 
@pérarion de ces Auxiliaircs aux opérations de la prochaine Campagne, fi elle a liet, 
Envoyé (réquemment des Couriers à nos Armées: Depuis trois jours, ilen a dré expédie,, 
R Archiduc Charles, & deux àl Armée d'4ralie: Toutes font prctes A agir; & ceilé d, k 
dit deja Stre en mouvement, pour quitter fes Quardiers-d’Ilyver & fe concenrrer vers 
d: Gènes, que les Frangsis, commandés par Afaffena, fe dispofent a défendre de touté$ 
forces, cemme-la clef de leurs Départemens Mridionaux. Cependant, quoigu'on ne € i 
plus fur le concert des Troopes Auffes, Fon pente, que notre Cour vent donner facisfaê 
Elie de Preersbourg , du morns fur l'un de fes griefs ; feavoir, ee qui s'ctt paulé au stes 
la prife d'.4nvone , lorsque le Général Fröblich,a fait Öcer les Drapeaux Artles, qui (iet 
dans ia Place: On dit, quetousles différends , reecifs ada Capitulationd'.fueone & ace ul 
<n:uivi, feront examings par une Couwmillion Milaire , àlaguelle arliitera un General Cere 
… Le Miniftre de ia Porte- Ottomane, qui réfide A Hienue, arecu, par un Expres 
flentinep'e, la Nouvelle otfieiclle de la prite d'£4- Arisch, qu'il a communiquce aut - 0:35 
are Cour & aux aptres Membres du Corps Diplomatique. Mylord Minto, Envoy Zi 
nijve, Cn a été également informé par un Courier de ta Légation Angvoife près la Porte 
Fivé le 19. de ce mois, Suivant le rapport, qui circute d'aprésfes Depeches, tes Furcsd 
déjà livré plufieurs affauts à cette Fortereffe-froutière, lorsqn’aigris par les pertess 
avoient faites dans beurs tentatives préeédentes, & conduits par des Ofliciers Auglci» 
sterminèreat à en faire une dernière: Alors la Garaifou Fransoife, qui en fut inturméê® 
featic a uae Capitulaton; mais elle fut mal obfervée par la Suldacesyue Zurgue, qui 
wenger la more de tant de Caimmarades: Une partie des Franpois fut patlée au til de 'éPe 
sce fe fauva par la fuite. A ce rapport l'on en ajoute un autre, dont il faut attendre id 
ficmation. C'elt qua la fuite des Neégociations, ouvertes par le Géndral Ateber avec le Of 
Vinis, Îla &ré conclu une Convention, en vertu de laquclie P'Armée Franpolfe, exturêû 
“réduire. Gvacuera l' Egypte, pour être conduite, fou Convoi Ottoman, dans Ie premié 
"de fa Patrie. — Les Avis de Couflantinople contirment Ja Nouvelle, qu'il régne une ME 
enntagieufe dans le Serrail, quc le Grund -Seigneur a dû quiter, pour s'étoblir à tom 
d'Eid. Dans le Herer environ zo. Femmes en font mortes en quinze jours. © | 
… Le Corfeiller- Privé de Jubn eit arrivé ici avec une Commifion particuliere de W 
de Sturtgerd: Peu aprês les teeliés ont Gté mis fur les Papiers des Députés des Erats de. 
Pemberg, qui s'étoient rendus à Wiennes & même Vun de ces Députés a été arretd. ij 
donc pas douteux , que cette Commiflion ne foit relative à la decouverte d'une Corresp% 
ce, qui a donné heu à Varreftacion d'un très- grand nombre de Perfoanes dans la Seuabeg 
wicultérement dans le Hürtemberg. Cette trame, dont les premiers fils ont «té. failis » 
par le Colonel Angluis Williams, qui commande la Flotille dutrichienne Sur le Lac 
flence , doit avoir eu pour but d'érablir dans (a Sovube, fous la protection de la Fraatt 
Ré vblique, dont le Duché de H'ürtemberg eùt dié le-noyau, Les principales PerfonnêS/ 
v ront impliqgades, ont été conduitesau Chcteau de Mohen- Asperg. On fgats que de pul 
du tens il exifte un Ievain de discorde entre la Cour de Hürtemberg & les Eus du Payí 
ent de très- grands Privilèges ; que ces difFérends-fe font ransmes & aigris fous le Duc - REG 
& c'eft dans cette diffenGon ‚qu’a prisfafource,ilyadeuxans,la Correspondance,donril Ss %® 


De Francrorrt, de 25. Février. Au mois de Janvier dernier #l paffk ici uf 
cuïier, nommé Janko, qui fe rendoit comme Courier, per Pienne & Rarisbannts 
des Depeches de la Porte, prês de PAmbafladear Ortoman, qui, depuis la rupeufé 
ta France, a néanmoins toujours continué de refider à Paris, fans y déployer (ol, 
tre publie. Ce mime Courier, reparti de Purisle 19. Fevrier, a repeflé ici a 
&'hui, retournant par Mergentheim fur Wienue. Quoigue muni de Pafleports de “4 
getion E/pagnole , il avoit été arrèté quelques jours aux Av-nt- Poftes ImperiauXs)4 
de pouvoir continuer fa route. On prctend, qu'il a dit à (on peage, ctre châië 
„Depéches importantes pour les Ambafladeurs Ottoman & Efpasunol a Fichne. 

Les Avis de ta Souabe font toujours contradictoires d'un Ordinsire à l'outf 
‘avoir annoneé Vefpoir flatteur ou même ta certitude, que lArchiduc Charles, cé 
inft: nces , qui lui avoient été Frites, ne quitteroir point l'Armte, Aujourd'hui 
prend, que Pétat de fa fanté, affoiblie par de fréqentes ataques d'une Malâ 
verfs, ne lui permet point de conferver le Commandement, & que fon depert 
au 2e, ou au 23. Fúvrier. Les Equipages de fon Succeffeur, le Général Baron des 
&toient arrivés le oa. à dAupsbourg. 

EXTRAAT des Nouvelles de Parts juegn'a't 14 Ventofe Cs. Mars.) 

…‚ Bwn des gens ont tiré des augures finittres, pour le fueees de toure Paciticatio® f jp 
Kn mis de Pexérieur, de ta propofion frise vir le Geevernement d'une nouvelle f 
Ta Jemuctle Frangoifes D'auues, plus coutiant dans Pavenir , One mieux armé oe vo On 
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uns C tte demande que l'effet de la prudeace ou d'une Politique, qui a accoûtumé denvirst- 
Mer les Négociations de Paix de Vapparcii de la Guerre le plus impofant. Mais la deimarche 
Prod Confúls viennent de faire à préfent, Cfi du moins clle cít décifive,) ne peur quc 
“uire un feneiment unanime d'efpoir, qu'elie femble devoir nous rendre, ou dans lequel cl- 
| an Nous confirmer. Hier, le jour même de ee premières discutfons, au 
ik daan fur Ie nouvel appel aux Armes à faire aux dee. 5 Gouvernement a annoncé, 
kie Merge au Corps-Ligflatif , ** qa”'1l retiroit le Ì rojst 4 e oi, préfenté ie 7. Wentófe, 
> Me ndant a lever la première Claffe de la Cenfeription Mi lituire, 6 
Eef vane que ce Melage arvivdt au Corps- Légijlatif , il lut a cré préfenté, à la même Séan= 
Bigne de la part des Cunfuls, deux nouveaux Projects de Loi Aad enfuite zu Ori 
fervice dennen premier Projet eit de comp:etter les Crédits des Giens Hnnres pour le 
Ouvert ‚el dance courante, en leu accordent des Cr&dies fupplémentaires. Les Ord lies déjà 
spa ia Tréforerie fe portent à 457 O4kssÓH Francs: On demande encore, pour l'an 8, la 
FSunsg eden ta Somme de 1:6.570,404- Prunes, à laquelie, aprês un nouvel examen, les 
de ebi de Credit out cié résluie-. Dans la dernière Somme font compris 39. Millions & 
Gut le payement des Rentes & Penfions du premier Sémeftre de Pannée_ prétente. Le 
Verve ntt d'Etat, Deferiant „ en remetcant ce Projer au Corps-Légillatif, lui a fait obfer- 
” venae es » taat celies confentes Léjà que ceiles a content ele é- 
Satin ER nakende 2 573-611,768. Frans: , & offkent une diminution de 263232. Pranes 
oe dien M Bens tuXquels les Dépentis, Apres de mures Teivxions & une longue, 
… Francs, Ca he adord ete rEdnies, zut ga'une diffgrenee en moins, de 232, 388252 
Loi, propofé ee tert cents fix Millions prumicivement demandes. ”” — Le fecond Projet de 
„Uons directe & Ed a vroroger pour Van 9, fauf quelques modifications, les Contribu- 
Par le.queltes ice On Aftueltemenr établies. Ce Projet renferme plufieurs dispafisions, 
de fouiager ant dar des de db leurs intentions connuüs, femblent fe méuauer les movens- 
Gterre - C-vite, NE arr een Aen len Contrées de VOuë?. fi horriblemeat foultes par [a 
» Pluaire. ont Badanes. „poli tons: & Les Contributions Perfouncl'e, Mubilinire & Son 
» bution Perfona, Ie te Ald | ano, de 12. A 30, MrFions. — La répartitoa de la Contrië 
> We les divers De 9. eft Eve, couforsiement à la Loi actucllemenr en visweur, en- 
[> autorifz à emptoyer Ie EE en la diminurion d'un quart. — Le M:aiitre des Finances cft 
‘es, Foncière, an Profit des Dear e cinq Mil'ions en degrevemens provifbdiresfur la Cancribution 
t, 2 Ce fut ovanr- hier le iou den qui feronr jugés par le Gouvernement y avoir’ droit. 
tLni, QUE Levie lu Lifte B atting 2 la discuffton devant le Corps -Légiflatif du Projet de 
LE dubligge deniis into Ed fcavoir, pour ceux feulement qui s'abfenteroient de la 
rECHIPUons precédentes En, Ei a Conftitutiag actuelle, & fans toucher presque aux in 
Stlence de la décifion du de Cs Orateurs du Gouvernement &-ceux du Zribunet, en con- 
€ défeidre & canfeitter È erm:er Corps, fe trauvèrent tous chargés de la même commiffion 
IT: Êrent t un hommage a Loi propofée, les débats, de la part des Orateurs Zribuniciens, fe: 
‚Crédit pabtic: ae ge nn ä ce retour aux principes de la Juftiee, de la Propriéeé & du: 
‘Néralement les oDEaiens en: Confeiller dd’ Erat Boulay (de la Meurthe) s'attacha à réfuter gé- 
‘99 VERbns de terminer ant Ene le Projer. Quclle eft, dit-il, notre polition ?. Nous- 
‘ep FÔtss & établi une Coral bed eek Elle a déplucd les Propriëtés ‚changé les inté- 
‚nr ÎÙ? U erife deuz Millions © bn al la ruine des préjugés & des Privilèges. De quoi s’agit- 
> Plons, fi on avait porté atcis CJkereurs de Biens Nationaux. Sion avoit étendu les exce- 
s Felle entre les anciens & 1 en den Loix fur les Emigrés, n’auroit- on pas allumé une que-” 
2. Nouvelles convalfions ? He nouveaux Propriétaires; & n'auroit-on pas donné lieu à de 
os Eede àl} ; ADEN alloir garantir lés Acquéreurs contre linfouciance de le weulti- 
k ans & malbeus e leurs droits, contre cette pirié que pourroient infpirer des Hont 
» Crime & pear, cur. Qu'un Ami regrette fon Ami, cette fenübilite n'cft point un 
jn nême être une V , : Ë Ee . : nd on 
25 Verilé, ufer de Prévoyan ertu; mats un Homme public doit avoir le courage de lu f$« 
t° VOUS, que les Profcrits race % agir d'après la cannoiffance du coeur huraain. Sovuvenez- 
as Pays; & Cette lecan de Bl Ont toujvUrs reiverfé le Desporisme ou la Liberté de Jeur 
ours, Je Corps. Leif ee H ftoire. ne doit point être perduë pour nous. * Après ces Die. 
la Li Propofée ee if Pprocéda au ferutin ; & il fortit de F'Urne 263. billets d'affentiment 
s… Nous avons fuit c ak Ia. qui la rejettèrent. 
On cOnnoîrre (dans notre Gazerre 


Ment Sat hek rs ife parle Gougerne- 
» Pendant ces délibérations „en faveur de AREN node 


Parmi les Emigres Es Goan an s Membres de 1” Afemblte Conflituante, compiés 
apport RE EEN hd "> wORsuIS OoNt À pté ces i 4e K N fp 
Ae ee Rmigrés, qui écoit and nécefTains jours paflés , une autre mefure encore par 


wee quae fon ueilisé. doit être générale: Elle cencers- 
définieif du nombre exorbitant de réclamations contre les infcriptions fat” 
» avec lesquelles on metrit les Citoyens Sur la: 
preiinn d'un Confeiller- d'Etat X sl Eitover: ner 
je il : tar n . hartge 9 

inherent ban. ù ine lui fal'oit pour cela qu'un Beerends 
Clanans fe ES & presque tOUtBs Jes Lftes, doivent fairc fuprofer, gee Leaucenp-de ré: 


Font tronvés infcri N ie f A Er 
Penda Ie 7, de ce ee à rt. Voici l'Arrdté, relatif àlexamen de leers Béritious, 


de. Lift ‚Promt & 
ì es Fer A N en: 

Lif; ee Emigrés: La légèreré & Vinjult ce 

EAN De un tems “< où (fuivant Pex 

Ces vices ur de n'y Ecre pas porté, & 


Ree Ve B en en n id 
Tres Wronfwis de la République, le Confeil- d'Etat entendu, arrêredt ce dul fuit, ad 
Art. 1. Dans l'intervalle du 1. Germinalau 1. Meilidor (22. Murs au 20. Fucn) 210 1e 
Je Gouvernement, d'après le Rapport du M:niflre de la Juflice, Wen conyormiic de LI 
tions (uivantes, prononcera fur toutes bes véclamations, prefentées avant le j. Nivofe Cd 

vcembre) dernier, fö't aux Adminiflrations-Crviles, fuit au Gouvernement, per def n 
inferits fur des Liftes d'Emigrés. oe 
“II. Le Miniflre de la Police -Genérale enverra au Miniftre de la Fiflice, avaar les: “}1 
‚aal ( Mars) prochain, un Etat genéral des réclamations, gut pourront btre fourildi 
examen definitif; il fera un deuxième envoi avant le 1. Florcal (Avril; ) il fera un } 


®& dernier envoi avant le 1. Prairial ( Mai.) 
UI. Imonédiatement après la publication du prêfent Arrbrd , bes Préfers & sous-P/ 


vadrefferont au Miniftre de la Police les demandes c® vadiation , vui /eroient encore 
Bureaux des ddininiftrations Centrales. Le äfiniftre de la Police doanera ies ordres Ee | 


fArudions pour accélerer les envois. 
IV. Les réclumutions anttrieures au 4. Nivofe, formes par des Individus infcrits 
Littes d'Emigrés , feront examindes par ume Commiffion compofte de trente Citoyens, 


on 6. Bureaux. chucun de 5. Membres. 
V. Les 30. Membres de la Commifion feront nommês par le Premier-Conful , fur uné 


6o. Candidatse qui fera prêfentée par les Minifbres de ta Juflice S dela Volice. Ld 
sion en Burenuxr fera faite par la voye du fort. 

VI. Le travail fera également diftribul par la voye du fort entre les Bureaux de la CI 
Bon. A cetefer le Minijlre de la Juflice divifera en cinq parties les affaires, gui, aus 
de l'Art. UI, lui auront Eré envoyees pur le Miniftrz de la Police, Crste divifion fera 
dans les 24. heures, gui fuivront les envois. Le Minillre fera, en/uite, exdcuter en | 
„Jence la diftribution, par la voye du fort, entre les Bureaux. 

VII. Duns la quinzaine de la diflribution des affaires, chaque Bureau terminera [on 
EP ie remeitra au Miniflre de la Fuflices le Minire l'examinera ® en fera la bufe du k 
gu'il foumettra aux Confuls avant la fin de la Diécade frivante, 

VII Le Miniftre de la Fuflice efl autorif! à prendre les mrfures néceflaires pour rl59 
be travail des Pureaux: U prononcera fur les difficuités relatives à Vinflruäion. 

EANTR AIT des Nouvelles de Lonnres jusqu'au 25. Février (parla voyede P4 

„ Mier il a été préfenté à la Chambre des Communes- Britannigues par le Lord: 
Ae Lordres, (VAlderman Combe,) une Pétition, fignée de lui & de quelques 
Membres du Corps-de-Ville de Ia Capitale, relative aux ouvertures de Paixs 
par la France. Sir John WW. Anderfon At remarqver le petit nombre de fignaturé? 
me paffoit pas celui de 57. & il anvonga une Contre- Pétition, fgnée par plus 
Perfonnes, qui feroit préfentte A la Chembre fous peu de jours. Le Lord- Maire gs 
ua, que la Pétition auroit offert trois fois plus de (ignatures, s'il avoir éré d’ 
tecevoir toutes celles de la Commune, Après quelques autres pourparlers de cé 
ce, il fut ordonné de dépofer la Pétition fur la trbie. Le Bit, pour prolonge£ 

enfion de V'AGe d'Habeas- corpus jusquen Mars 18or, ayant Cté lu enfuite pouf 
hieme fois & debattu entre Mrs. Shéridan & Pitt, ce Projet de Loi a pete, (1%). 
les Voix, pour être transmis à la Chambre des Pairs. A ces dölibérations a fu 
enbu, à ia même Stance des Covsunes, Vouverurre du Budzer: La votelieé d 
mes, requïfes pour de fervice de cette année, fe monte à 41. M::lions Sterlings 
Miitions pour ['/rlande. On cerit de Dublin, ave les Artictes préliminaires dé’ 
Legifletive de ce Pays avec I'Anglererre ont pafté à la majorint de 161, contre 15 
La Loi Martiale a Cré proclemée à la Famaiaue pour privenir le révolte des NP, 
Les Ann. confì à 3. P.C. ayant monté de nouveau, font 2 62. & demi, * 4 

De Lrypoe, de to. Bars. Rien n'égeleiincertirude & 1: flieétu-tion, où font 
d'hui Ies Peuples en Euvope, par rapport aux affaires Potitigues, plus intimémef 
que jamais avec les interéts individuels & tes plus chers de tour le monde. Malb6 
ment nous apprenons, per les Vouwvelles de P Arrs du 15. Ventufe on 6. Mars, qu, 
pu s'y réiouïr qu'un inftent de ceque le Gouvernement avoir retirs ie Projvt de LO 
8 Ia ievée de la première ClafTe de Ir Coufeription Militaire, Wa été r produit 
demaîn avec ce feul changement, qu'il compr nd meittenent «u nombre d$ 
exempis dens certains cos de toutes preftarions Militires , les Reruifirionnares & CP 
qui nepayent pes, pareux-mémes ou par leurs Per- ns, So, Francs, su lieu de 20°; 
je Projet portoit d': bord, pour toutes teurs Conurivurivus diretes rcunigs. f 
gE EE 

4 LEY DE, au Bureau des NouveLrLtts Pure di 

sar A oRaAHANM Bu ussé, de Jeune. am 
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